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En Algérie pousse une plante...'PETITECORRESPONDANCE UNE NOUVELLE FORMULE 

I.'Ofalae (Office Algérien d'Action Economique) . 28. Avenue de l'Opéra, A 
Paris, expose actuel lement dans ses vitrines le « Chich ZAti ». dont les propriété* 
furent découvertes par l'Abbé Blanc, actuel lement curé île Benl-Méred. et qui 
•art A la préparation du Bronchocure. 

On ne toussera plus 
cet hiver... 

A 

grâce au 

V. 
BRONCHOCURE 

de l'ABBE BLANC 
laboratoires Bourtly, as, r. Houelle, f*artê. 

QUESTION DU JOUR, N > 1W. - A la tuile I 
de la dernière grève, un ouvrier, qui était 
régulièrement absent ce jour-là, a été con- i 
gédié sous prétexte qu'il avait déclaré à son 
retour se solidariser avec les grévistes de la 
veille. Ne peut-il réclamer à son patron une 
indemnité de préavis et des dommages et 
intérêts pour renvoi abusif T 

Réponse. — Dans une espèce analogue, la 
Cour de Cassation, par un arrêt en date du 
38 juillet dernier, a jugé que le /ait de \ 
l'absence régulière de /'ouvrier le jour de 
la grève n'écarte pas l'application du prin- | 
cipe que la grève rompt le contrat de travail \ 
aux torts du salarié, r à son retour le dit I 
ouvrier déclare se solidariser avec ses cama- : 
rades et manifeste ainsi l'intention qu'il j 
avait de faire grève s'il avait été là, c'est-à-
dire de considérer le contrat de travail corn- \ 
me rompu. l a Cour a donc refusé dans ce j 
cas l'indemnité de préavis et les dommage. 
et intérêts. 

A noter que si l'ouvrier n'avait fait aucu 
ne déclaration de solidarité avec les grévis­
tes, l'indemnité de préavis eut dû être 
accordée et le congédiement aurait pu être 
considéré comme abusif. 

Tel est le droit strict {summum jus), mais 
il est évident que des mesures de bienveil 
lance peuvent atténuer la rigueur t\r m*. 
application. 

CONTRE LES 

LÀ SAINTE-CECILE 
R 0 U B A 1 X 

A rOrpbéoo des anciens combattants 

et soldats 

(Tmt dimanche procna.n 1P décembre eue 
1*» populaire Orphéon de* tmcu 
tarais et aoldnu Jeur* la ba..n:t-cecue. A 
cette occasion noa c Ancea» » donneitmt 
leur annuelle audit on à .a nu.-se de il a. ?'J 
• n régi LM Notre-Dame, soua i habile d i c ­
tion de leur distingué chef. M. Femand 
Hochln. lia exécuteront ie c Kyrie » le 
« Sanctua » «t r « Agnua 3>l » de Saints , 
• t CD «ortie de messe 1 .mp sant âna1 de 
« La chanaon des vaguer • dr Hua Léo coU 
seront chanté* par MM René Duioraat, 
ténor et Maure© Stock, bas?*, premiers prix 
du Conservatoire de Roubai.x. et les grande* 
orsrua* seront tenues par M. Peers. 

A 14 h., dans leur salle du café Dubus, 
rua du Chemm-<]e-Fert ao*JS la praaiaVnrs 
d'honneur de M. Antoine Motte, aura l:eu 
le traditionnel banquet suivi d'un fat* de 
famille au cours de laquelle Fartera de h>m 
qui sa dressera dans la salle «era 4él 
da aes livrets de csi5se d'épar^nf*. des joiiew 
et fiisndaes. tins, que des objets d'utilité 
qui seront distribués aux enfant» drs 
sociétaire». 

uni 
A la symphonie Bernard 

L'excellente société mus.cale, la « Sym­
phonie Bernard », célébrera dimanche 18 dé­
cembre la Sainte-Cécile. 

A cette occasion, au cours de l'audition 
qu'elle donnera en l'église Sant-Vaast, à la 
•neaca de 10 h . ei:e interprétera sou* la 
direction de son chef. M Cnarles Vetter 
des oeuvre* de choix: e Veux camaratle •*. 
marche da C. Teicke; r t Arlési«nne » do 
Btzet (\rm e t 3mm parties); c Chant h In*.!, m », 
fantatale de Rlmsky-Korsakofl et 1' c Arté­
sienne * de Blzet (2* et 4- j;art.esi. 

Le banquet traditionnel *r-ra servi v*rs 
13 h. 30. au siège. c»'é Dutus-PTé/ost. l 
rue de Roubatx. Il eal place sous la prési­
dence d honneur de M Em le Duez. maire. 
M"- Marie Leroy et MM Oastnn Wartelle. 
président d'honneur et E-ne-t De% ŝ. pré­
sident actif, prendront silrH plice * n 
table d'honneur. Une Tête rie famille, ive* 
orchestre. term:nera cette Journée. 

SAILLY 
A la Fanfare 

Après la belle audition qu'elle a donné*1 

dimanche In l'église paroissiale et ennt 
nous avons souligné le carat tere ertlathru*. 
la Fanfare s'est rendue au cmetlére sur les 
tombes des musiciens décédés, et *?.«• a 
déposé une gnrbe d> fleur j sur aasss de 
son regretté président M. Louis Jov ne*ux 

Ce fut ensuite la visite traditionnelle au 
chef. M. Oscar Lcplst, chr*5 qui que cha­
leureuse réception était réservée aux mu-
slclens. 

A ;3 h., au stè«re chez M Da^sonville-
Merche». A la PI ace. un ba nquet éé 6-
couverts fut /=ervi. A la table d'honneur 
que présidait M Gervsls De.-champs. maire. 
prirent plac? MM. Paul Joveneaux. prési­
dent actif; Achille Bernard, vce-presi^ent. 
Ftlenne Leuridant. adjoint su maire; Oscar 
Leplat. chef; Emile Lapera, sou^-cnef; les 
membres de la comnvss.on et les membres 
de l'Administration municipale. 

Au dessert. MM Oscar Leplat. Paul love-
neaux. Deschamps, ms.re, pr!-cm I**1T fl 
tour la parole et félicitèrent les musicien." 
de leur remarquable audition d« la matinée 
Et la soirée se terni.na par un Joyeux 
concert. 

CAMPHIN-EN-PÊVÈLE 

A la « Fami ly -Hanaon ie » 

L» Jeun* ph»lan«e artistique « La J"arrlly-
Harmonie » a donné dimanche k la grand -
messe de 10 h., «ou» la di-ectlon d? snj 
chef Mv Auguste Allard. botrimcstre d Es-
plechln. une audition très remarquée. M 
le Curé ne manqua pas de féliciter chef et 

exécv.-.ants et les remercia d'apporter leur 
cuncour» aux fête» de la paroisae. 

La messe rut dite pour lea défunt* MM 
Alfred Bailenchlen et Gcrard Dujardm et 
M. Albert Caby. père du «oue-cnef M. 
Louis caby. 

Apres une aubade au village et une vl-
b ante «Marseillaise», ce fut 1* tradition­
nel banquet dans la bellesalle du trésorier. 
M. JuUea 8noeck. au milieu d'un cadre 
.rjouls^ant. 

Au dessert. M. Raoul Chuffart. vice-pit-
fident. avec sa délicatesse habituelle, re-
merc'a tous ceux qui aident la « Famlly-
Ha.-r-.inle » M Allard, chef, parla <l~e 
i «pou» pour l'avenT. M. Me.surel. président 
d'honneur, se dit heureux d'être venu 
parmi le« Camphlnots. 

^t. le Curé, à son tour, redit sa reconnais­
sance à tous et dégagea de la cérémonie 
les leçons de concorde et de travail qui 
=nnt si nécessaires pou.- l'R-rmonle comme 
poan le pays. 

TOURCOING 
A JAmitié du Blanc-Sean 

Cette société a fêté la Sainte-Cécile, 
dimanche, par un banquet tenu sous la 
présidence de M. O. Saut, adjoint 
maire, aux cotés de qui avaient pria p.ace 
MM J PoL'aonnieT, conseiller munlcpa 
D' R-imbert et L. Debode. vice-présidents 
d'honneur; L Vandendorp*. président, et 
les représentants des sociétés amies. 

Au dessert, M Vandendorpe excusa afl 
D^resmes. président d'honneur, insisde, 
remercia lea personnalités présentas, félicita 
>s sociétaires de leur dévouement, et 
fxpr.ma la reccnnaisssnce de l'association 
'•nvers MM. Le ou^e père e* fils, directeur 
et sous-chef. 

M Sant rsppeia la sollicitude de l'Admi­
nistration municipale et f'-rma des vœux 
pour l'avenir de la société, vœux auxquels 
-r Joignît M. Poissonnier. 

MM Dr^-plechln, Tarmentier. Henrlcart. 
Dhouallly, Lerouge. prirent aussi la parole. 
M r>bôcla, p-ésldent de la section de 
Touroin*. de la soc été d*»ncouragement 
au dévouement, procéda à la remise de la 
médaille d*er k MM p Mortier. TIOI m i t 
dent depuis 28 ans. et A. Janssens. trésorier 
depuis 33 ans. 

Un conert termina la ré-inlon. 
— Samedi à 20 h . au siège, fête intime 

de citViire de la Saln'.e-Cécile. offerte aux 
^-vlétalres et aux membres de leur famille. 
Tombola pour les dames. 

COMINES 

A I' « Espérance » 

C e t dimanche 11 décemnre que ls oelle 
.«oc.été symphonlque et lyrique « L Fspé-
rance de C^minee » fêtait sa patronne 
Sainte-Céettt. 

Au cours de la messe, cêlêc-ée en feslla-
Sainr-Chrysole la .«vmphonie sous la ôlrec-
•mn ce son chef M H.err^ Drucbert. com-
poalteur. professeur à l'école municipale de 
rm.s.que. Interpréta les morceaux suivants 
•l'une façon tout à fait rem-rqnable: t Cor­
tège », de Rarlzade; « Promenade do Di­
manche ». de Sadun: « La Princesse Jaune », 
1e Salnt-Saens; < Mardi» italienne » de J 
Rcusseau. 

A la sortie de la messe, les membre» ae 
rendirent à leur s è*e. Caré du Beffroi 
Orand'place. où M André Hazebroucq. 
secrétaire de la symphonie présenta à MM 
Peritn. président. R°né Drucbert. directeur 
et aux membres de la commission les sou-
:;a!'s de bonne fête. M Ferlin remercia et 
prtsfata à son tour ses voeux à toue les 
memb-es de la société 

Après un vin d'honrejr, les membres de 
la société se rendirent au pied du monu­
ment élevé à la mémoire de» enfants Je 
Comlnes «morts pour la France»; une 
gerbe de fleurs y fut déposée, et une ml-
nut* de silence observée p»r toute I as­
sistance. 

A 14 h . tous les snelétilrea accompagnées 
de i >u-s épouses se retrouvèrent de nouveau 
à > u r siège peur le traditionnel banquet. 

Cr. r-m«rqualt t la taole d'honneur MM 
MeurlHon. maire de Comlnes. conseiller 
Kénérsl du Nord: Ferlin, président; Oruc-
i i e etc . 

I.a aVoussote, 78. — Non. car c'est elle 
qui TOUI a recueilli aoua s »n toit et non 
vous qui l'héberges. Un malade ennuyé. 
— 1») Oui. 2") En car d'abus car%ctér!se. 
•oui pourriez demander au ..ommianalre de 

police d» votr» quart.eT i Intervenir. — 
rclalretoements Justice. — Vous pouvea eu 
effet écrire au procureur t'n petit pro­
priétaire ennuyé, li*. — N»n. et voua P"ur-
:ies rappeler devant 1« Jure 4* paix 

Un locataire du «"•" étage. — Oui ; 
des essais ont du reste déj* été effectue a 

JD.D. 35. — 1») En ce q'̂ 1 concerne la 
contribution mobilière, les dégrèvement» 
«ont accordés comme suit : le minimum oe 
loyer exonéré (ÎW franca par an) est aug­
menté de un dixième de la valeur locatlve 
pour chaque personne en charge en plus de 
la première logeant avec le contribuable. Ln 
déduction totale ne peut foutefola dépasecr 
le double du minimum de loyer. Cette d i -
ductlon est portée k trois dixième» par per­
sonne pour les contribuables qui ont p'us 
de trois personnes à char.;e sans ^ue 11 
déduction puisse dépasser le triple du m'.t 1-
mum dl lover. 2") Oui ; 17 novembre. 
l e Grand Moghol. — 1-1 II existe un cours 
de rsdlotélégraphle militaire S Tourcolo* A 
: école de tir et de prépnrstlon mlllta're. 
place Leverrler (voir le secrétaire). Par ail­
leurs. :i existe un cours de nerfectlonnerren t 
pour ceux qui ent déjà accompli le service 
militaire. Ces cour» ont lieu le vendrec" * 
1» h.. S l'Institut colbert. 1-) Tous Ma 
tnements voit» seront donn*s au bureau de 
recrutement de Lille, place aux Bleuef. 3') 
Cela dépend du parti que i v n veut occuper 
En général, le recrutement se fait par voie 
de concours. Gabrlelle D. — Elle vou» 
doit 1» consommation d'eau. En cas de -etos 
de payer, vous pourriez l'eppeler devant It 
Juge de paix. Soraléa. — 1") O-tl. et 
Insistez en même temps pour que la patente 
ne eolt plus établie à votre nom. 2"i Pi 
vous êtes assujetti à ls tsxe k la production. 
Il faut encore aviser 1er contributions rcii-
rectes. Mouette, S0. — 1") Certaine­
ment. 2") Oui. puisque vous avez r.itrné > 
bail. Petit Pierrot. — 1-) Au grefle Cu 
tribunal civil 2«) Non 

Madeleine. 51. - Rlrl. SS. - Saint Extr­
ait. - Jorlmo. - Aucun de vous n'a z'-rT". 

j .D. — Envoyez néanmoins votre rstrt*. 
Petit Jules. — C'fst presque lmnoss'ble 

et nous ne connaissons pas de recette v#-î-
tablement efficace. Pour mes deux 
enfant». — Oui. Vive Daladler. - l"i 
Il n'v a pas de proportion. En cas ae litige, 
le Juge apprécie souverainement. 2") Nor. 
la renonciation doit être feite au greffç du 
tribunal civil par ministère d'avoué. 3") 
Nous ne connaissons pas. — - André Albert. 
- Vous ne pourriez que faire payer la con­
sommation d'eau. Rosalie, N« ». — 
Répétez entièrement votre question en vous 
ndtquant le prix du loyer en 1914. — -

Mlckev. 200. — Théoriquement, oui : mats 
pratiquement. le contrôle est Impossible. 
l.emperror. — Etant donné les ressource» de 
l'intéressée, nou» croyons que vous ne pou­
vez déduire plus de 50O francs, ceci «oui 
réserve de l'appréciation de l'administration 

Nouveau propriétaire. A. J. — Hi 
L'Impôt foncier. 2") C'est un impôt acquitte 
par l'occupant et calculé d'après la valeur 
locatlve estimée par l'administration. 3"» 
Cela dépend des évaluations cadastrales. 4») 
Non. Français anxieux de savoir ce» 
droits. — 1") n pourra augmenter le lover. 
En ca» de désaccord. le prix pourra être 
fixé par arbitrage. 2") Impossible de vous 
répondre sans connaître le détail de votr? 
Imposition. 

MAUX D'ESTOMAC 
LA plupart des maux digestifs tels que : les 

lourdeurs, les renvois ou les brûlures, sont 
causés par un excès d'acidité qui brûle la 
muqueuse de l'estomac et par la fermentation 
intestinale des aliments qui entraîne lourdeurs 
et vertiges. Il faut donc d'abord neutraliser cet 
excès d'acidité, et arrêter la fermentation en prenant après 
chaque repas une petite dose de la nouvelle poudre digestive, 
Esomax, pour retrouver une bonne digestion. 

Cette nouvelle poudre digestive doit sa grande efficacité à 
son action simultanée sur l'estomac, le duodénum et l'intestin. 

L'Esomax exerce en effet son action bienfaisante sur la di­
gestion de trois façons distinctes. Tout d'abord il supprime l'excès 
d'acidité, il active ensuite la digestion au duodénum et enfin il 
désinfecte l'intestin. 

Aucun malaise digestif ne peut résister à cette triple action 
et, dès la toute première dose d'Esomax, les crampes, les 
tiraillements et les aigreurs disparaissent et la digestion nor­
male se rétablit. Toutes pharmacies Frs. 4.95. 

ESOMAX 
Le plus efficace des Remèdes Digestifs 

1 NÉCROLOGIE 

L E V I T A N 
s u p p r i m e s a s u c c u r s a l e ( l e L i l l e 

e t c e n t r a l i s e à P A R I S 
t o u s s e s m a g a s i n s 

Tous lea mobiliers présentés 49. rue ae 
Béthune. k LILLE, sont k solder Immédia­
tement. La place doit être rendue libre 
pour le 23 décembre II v a de msznlflques 
occasions k réaliser Mats I-ktcz-vous I.. 

Les Magasins seront ouverts le diman­
che matin 18 décembre. 41345 

Programme* 

du mercredi 14 décembre 1938 

RADIO P.T.T. NORD i LILLE (247.J -n.». 
• h. 30 : Informations et bulletin météo­

rologique 
é h. 40 : Plaques. 
7 h. 20 : Silence. 
8 h. : Relais de Marseille-Provence. 
8 h 25 : Disque : Musique de la Oarda 

Républicaine 
8 h 30 Informations. 
8 h. 40 : Disque» : Air» célectlonués tto 

« Vouvrsy ». de Rudolphe rîermsnn. 
» h. : Information». 
9 h. 10 : Variété». 
9 h 30 : Emission radio éducative. 
10 h. : Disques : Orchestre et chanson». 
10 h. 20 : Varlétéa. 
10 h. 40 : Disques i Chansons. 
11 h. : Concert donné par l'orchestre de 

la station ; Deux esquisses antique» : a) 
Scaphée. b> Drvades (Inghelbrecht) ; Deux 
pièce» : si Orientale, b) Le ruisseau et la 
rose fAlex de Taeye); « Ch:*. tison d'amour» 
(Caliidl) : Ballet de « Cinq-Mars ». de 
l'opéra (Gounod) ; Fxaltat.on (Mlgnani : 
« Patrie *. deux extraits dt1 l'opéra iPals-
dllhe) : Scèner hongroises (Lederer) ; Le 
corir et la main, fentnlsie :;ur l'opéra-ccinl-
que (Leeocqi. — ai Chanson de Zullnka 

Rimskv-Korsakowi ; b) Je ne m'en eou-
vlena plus (Rhrné BStoni : e) Inlldéiité 
iReynsldo Hahn). par M Pierre Marty. — 
Historiette amoureuse iMathé) : Humo-es-
que (Rogello Huguet) : Hsrmonle du soir 
(Sylvlo Lazzarl) : Au Jardl" des légendes. 
valse (Aubrev) 

12 h. 
12 h 

A LA FÉDÉRATION JOCISTE 

DE ROI BAIX-TOURCOING 

C'est dimanche prochain, 18 décembre 
qu'aura lieu 1" f?stlval préJocLste de Tour­
coing (su pstronssre Notre-Dame, k Tour­
coing, rue jalnt-Blalsei . Tous les préjo-
clstes de Tourcolnst et de sa banlieue doi­
vent y participer ainsi que les délégués 
de Roubalx et de sa banlieue. Le festival 
commencera k 14 h. 30. par v tournoi de 
drapeau et de plng-pong ; 4 15 h. 30. au­
ra lieu la fête projoclste. Le festlcal de 
Roubalx est remis k une date ultérieure. 

D'autre part, la réunion des uamôniers 
de Roubalx et banlieue, aura lieu ven­
dredi prochain 16 décembre, à 14 h. 30. k 
la Fédération. Etant donnée l'Importance 
de cette année Joctste, qui doit se termi­
ner par le pèlerinage mondial de la J O C 
à Rome, la Fédération souhaite que tous 
les aumôniers s'efforcent d'assister k cette 
réunion. 

Enfin, le même Jour. 18 décembre, k 10 
heures, a Heu k la Fédération, le Cercle 
d Etudes de préparation au mariage ou­
verts aux aînés. L'entretien portera sur 
1« projet suivant : « Comment utiliser le 
temps des fiançailles pour préparer sérieu­
sement son foyer ». Tous les aînés de la 
J O.C. sont cordialement Invites. 

IL ESI MOINS IMPORTANT 
D'AVOIR DE BELLES MAR­
CHANDISES QUE DE LES 
ANNONCER. 

Disoues : Conee-t varié. 
Emission touristique 

12 h. 30 ; Concert donne par l'orcheatre 
de la station : « La course «,u bonheur 
ouverture iSuppé) ; « Faust ». ballet i Gou­
nod I ; « La brigade fartôme » iMvddleton) 

13 h. 20 : Variétés 
14 h. : CO-TS de 1» Bourse de Lille. 
14 h. 05 : Emission économique et sociale 
14 h. 20 : Concert donne par le Jazz fan­

taisiste Dehette et D"chêne • Lelt mjtlv 
First mélodv, fox I Denette et Duchér.e) 
Smlllng along qulck-stcp (Ocnnellyl, Smug 
•tara nlghtmare. hot-fox r Ttramy Dsle) 
Deux coeurs sous un pa-vplule. fox |J( 
Bouillon, par. Lemsrchand) ; Le ebarrreur 
de serpents, fox (Po»elli : Juliette, valse 
humoristique fBoer. par. Vsueaire) . Oodd 
bve to summer, »Iow-fox 'PVllIps). — '•Mur 
de chant de Corvelevn i Deux soll de plan.' 
exécutés par Victor Cha-l'er : a) Wabach 
bine» (arr. Rube Bloom». bi The wang wsn-ï 
blues farr. Rube Bloom) : On s'en fiche 
éperdument. sketch iWraskcff) : r.ood nlght 
Angel. slow-fox (Wrtibei) : Fleur bleue, rtep 
iTrenet) : Tl-pi-tln. valse Marie Orever. pe 
Lemarchandi ; Aimez-vous, dit mon eeeu 
fox (Lane. par. Hennevél • Dance Gv^ey 
dsnee. marche 'Evans) : Lelt motlv. First 
mélodv. fox (Dehette et Dvchêne). 

15 h. 15 : Emission radio éducative. 
18 h. : Corcrrt. 
18 h. 25 : Récital d'orgue conné en l'ég! 

Notre-Dsme de Routvslx par M Peers: Grand 
rhorur (Salomé) ; Adagio et Tarentelle t-.'ol-
termann) : Dernier sommeil de la Vlerre 
(Massenet) : Sérénade (Nolck) ; Mar-r-e 
(Meyerneer). 

17 h. : « La voix de not-e Université », 
causerie par M le chanoine Nas. profe-seur 
aux Facultés catholiques. 

17 h. 20 : Disques : Orchestre Marek VVeber. 
17 h. 30 : Infcrmatlons en anglais 
17 h. 45 : Variété». 
18 h. 30 : Radio éducative. 
19 h. : Disque» : Orchestre musette. 
19 h. 10 : « No» am:s les Jardins ». cau­

serie horticole de M. Lenfant. 
19 h. 20 : Dlaques : Tangos chantés. 
19 h 30 : Radio-Journal et Bulletin mété­

orologique. 
20 h. : Demi-heure patoisante ré7t"n»!e 

avec Slmons et Llne Darlel 
20 h 30 : Diffusion depuis le Théâtre de.-, 

Arts de Rouen de « Les Pêcheurs de Per­
les ». de Blzet 

A l'Issue : Information», bulletin météo­
rologique et physionomie de la Bourse. 

RADIO-PARIS (1.848 m 2. 80 kw.) — 
Il h. : Musique raflée. — 12 h. 10 : Mélodies 
par Mme Malnory Mamelllac. — 12 h. 25 : 
Politique — 13 h 45 : Emission des Jeunes. 
— 14 h 15 : Piano. — 14 h. 30 : Dtaquea. — 
14 h. 45 : « Activité des Académies ». — 
15 h. 15 : Piano. — 15 h. 30 : Mélodies, par 
M. Lspelleterte. — 15 h. 45 : Violon. — 18h.: 
Quart d'heure colonial. — 16 h. 15 : Revue 
de» revues littéraires. — 16 h. 30 : Poème 
et mModles. — 17 h. : Concert, dlr. M. Qlar-
dlno. — 17 h. 45 : Radio éduc. — 18 h. 15 • 
Piano. Valses. — 18 h. 30 : Disques. — 18h.: 
« Le chant k travers lea siècles s. psr O 
Martlnelll. — 19 h. 30 : Violon. — 19 h 45 
Mélodies, par M. Danges. — 20 h. : « La vie 
de Victor Hugo ». — 20 h. 15 : Piano. — 
20 h. 30 : Concert : Sonate (Francœur), — 
21 h 45 . Variétés : < Promesse» en airs », 

fantaisie chansonnière. — 22 h. 30 : « Msdrl 

gaux de Monteverde ». — 22 h. 45 : Inror-
msttona. Disques. 

PARIS P. T. T. (4J1 m. 7, 128 kw ). _ 
8 h. 30 : Clavecin et chant. — » h. : Ii.for-
matlons. — 9 h. 30 : Français. Langue» anc. 
— 10 h. : Strasbourg. — :i h. 20 : Demi-
heure coloniale. — 11 h. 50 : Orchestre — 
12 h. 45 : Information». — u h. S i « wua-
tuor de clarinettes » - 13 h. 20 : Mélodie», 
par P. Zennaro. — 13 h. 33 : Orchest-e. — 
14 h 35 : « Ls Radio aux aveugles ». — 
15 h. 15 : Emission primaire. — 16 h. 25 ! 
Mélodie». — 17 h. 3 : Crltlq-j» littéraire. — 
17 h. 35 : Demi-heure des compositeur» • 
« Jacques Ibert ». — n h. i : Mélodies par 
Mme Victoria. — 18 h. SC : Concert, dlr 
Olsrdlno. — 19 h.: Radio-Journal. — 19 h. 30: 
Piano. — 19 h. 45 : «Théâtre de» folles tans 
danger ». fantaisie radlophon. — 20 B. 13 : 
Presse économique. — 2 Oh. 30 : Chansons 
par Susy Solldor. — 21 h. : Ooncert. — 
22 h. 30 : « Carmen ». fragmenta ( Blzet i — 
22 h. 30 : Informations 

POSTE PARISIEN (112 m. g, 88 kw.) -
6 h. 28 : Disques. — » h. 7 : Disques. _ 
11 h. 15 : Disques : oeuvres de Messaeer. — 
11 h. 45 : Enregistrements de Mireille. Pilla 
et Tabet — 13 h 5 : Orchestre Marek-Weber 
— 12 h. 25 : « Tu as vu ça i » — n h. : 
Chansons. — 13 h. 30 : Orgue de cinéma — 
18 h. 5 : Disque». — 18 h. 20 : Disques _ 
18 h. 35 : Disque». — 19 h . Informations 
Disque». — 19 h. 13 : « Calendrier musi­
cal ». — 19 h. 35 : « Succès d'hier et cl'su-. 
Jourd'hul » svec Georglus — 20 h. 20 ' 
« Potin» de Paru ». — 20 h. 25 : Avec Pierre 
Ferrari et Roméo Cariés. — 21 h. S : Mrs c-
hsll — 22 h. : « A quoi rêvez-vous » IM 
Dlamsnt - Berger). — 22 h 22 : « Efpolrs 
d'aujourd'hui. Etoile» de demain ». — 23 h • 
Retransmission des < Ambsssadeur» » Le 
tréteau des Jeunes. 

LYON-LA-DOUA (483 m„ «O kw.) — 
19 h : Demi-heure bourguignonne : < Chan­
son de la vigne de Franc» ». — 20 h. : Enre-
Klstrements de F. Saala. — 20 h. 30 Théâ­
tre : « France » (M. Rlollet) • « La trcIsi'Mne 
enquête de l'Inspecteur Orey » (Grognler) 

F Ê C A M P (212 mètres 8, S kw.). — 
8 h. : Mualque au matin. — 9 h. : Musique 
"e F Lehar. — 9 B. 30 : Haimonle. — J0 h.: 
Concert : « Wagner ». — 11 h. : Programme 
KSI. — 11 h 30 : Enregistrements de Rlna 
Ketty et d'Yvonne Curtl. — 12 h. : Coioert 
de» auditeurs. — 14 h. : Matinée mlnuture 
— 13 h. : H. Jacobeson au piano. — 13 h. 15 
Chansons. — 15 h. 45 : Programme hilarant 
— 16 h. : Chansons et chanteurs. — 16 h. 30: 
Musique Instrumentale. — 17 h. : Quart 
d'heure des Jeune». — 17 h. 30 : « Le coin 
de» enfant» ». — 18 h. 43 : Extrait» d'opé­
rettes. — 1» h. 30 : Disques. — 20 h. : Con­
cert. Dleque». — zi h. : Concert. — 23 h. : 
Café-concert. — 34 h : Mélodie». Dame. 

RADIO-STRASBOURG (349 mètre» 21. — 
11 h. 50 : Orchestre. — 13 h. 15 : Musique 
— 16 h. 25 : Mélodies. — !7 h. 30 . Demi-
heure de» Jeunes. — 19 h. 30 : MuUque 
égére. — 20 h. : « L a «l ie du tambour-

major ». ouverture (Offenbaeh) : « Valse 
de» brunes > (Osnne). — 10 h. 30 : « Fes­
tival Brahms ». — 22 h. 45 : Musique. 

RADIO-TOULOUSE (J28m. 6, 88 kw., — 
8 h. : Mu»lque de danses. — 12 h. : Danse. 
Chanta. — 18 h. S : Chansons. Conceit. — 
19 h. : Refrains. Emls»ion enfantine. — 
20 h. : Intermède. — 20 h. 20 : Revue — 
21 h. 10 : Théâtre. — 23 h. : Comédies reusl-
csles. — 23 h. : Bal» champêtres. — 23 h. 30: 
a Chants régionaux ». 

BRUXELLES (483 m. 9. 15 kw.). -
12 h. : Concert. — 12 h, 30 : Concert — 
13 h. : Information» Repris» du concert. — 
13 h. 30 : Mudque légère. — 14 h. : « La 
v e artlatlque ». — 17 h. : Œuvre» ds Jot.ann 
Strauss. — 17 h. 10 : Music-hall. — 18 h. : 
« Le docteur Caunette ». causerie. — 18 h. 15: 
Chant, par Sus. Faurllle. — 18 h. 30 : Réci­
tal de piano. — 19 h. : Chronique. — 19 h. 13: 
Musique militaire. — 19 h. 30 : Informations. 
— 20 h. : < Radlo-Jadla » : « Orsnd'mére a 
cent ana ». — 20 h. 43 : Cycle Schubert. 
Orchestre symphonlque. — 22 h. : Musions 
légère. 

RADIO - COURTRA1 (202 mètre» i,. — 
7 h. : Matinée du W.VJl.O. — 7 h. 30 . Bul­
letin du temps. — 12 h. : Menu musical •— 
12 b. 13 : Ooncert. — 12 n. 30 : Bourse du 
Travail. Bulletin du temps — 12 h. 45 : 
Concert : chant» et instruments. — 13 h. : 
Intermède d'accordéon. — 13 h. 30 : Enregis­
trement de divers orchestres. — 14 n : Dis­
que» : Orchestre. — 14 h. 30 : Chants — 
15 h. : Petite suite de conceit — 15 h. 15 : 
Potpourrl. — 15 h. 33 : Recettes. — 15 h. 50 : 
Violon. — 16 h. : Chronique « Au psys mys­
térieux de la musique ». par M. Jules Van 
Ackere. — 16 h. 30 : « Pour tous lea goûts ». 

HILVERSUM I (1.875 m., 40 kw ). — 
12 h. 10 : Récital d'orgue. — 13 h 25 : Mélo­
dies. — 14 h. 15 : Musique de chambre. — 

h. 40 : Ondes enfsntlr.es. Disques. — 
19 h. 40 : Concert d'orchestre. — 22 h. 10 : i 
Le quintette « Apollo ». — V h. 5 : Dlsqu,,1 

CONVOIS FUNÈBRES 
Monsieur George» DUJARDIN-DELNATTE. son époux ; 
Messieurs Robert et Jacques DUJARDIN. »e» fils : 
Madame veuve Victor DELNATTX-DESQ.UENNE. sa mère; 
Monsieur et Madame Femand DUJARDIN-DEBML1XIER et leur» enfants, 

ses beau-frère; belle-sœur, neveux et niées 
Monsieur et Madame François DELNATTE et leur famille ; 
Lea familles DELNATTE. DESO.UENNBS DUJARDIN. BARBIER, 

•e» oncle», tantes, cousins, cousines et toute la famille, 
ont la douleur de vous snnoncer la mort de 

Madame •"eor^es DUJARDIN 
née Madeleine DELNATTE 

pieusement décédée k Tourcoing, le 12 décembre 1938. dans sa M«» année. 
sdmlnlitrée des Sscrements de Notre Mère la Sainte Eglise Ils TOUS prient 
d'assister aux Convoi et Service solennels qui auront lieu le Jeudi 14 
décembre k 10 heure» 13. en l'église Saint-Christophe. • 

Assemblée k la maison mortuitre. 29. ru» du Tilleul, k 10 heures. 
La Messe de Convoi sera célébrée le mercredi 14 décembre, k 8 heures. 

en ladite église. 
Le présent avis tient lieu de faire-part 78288 
P. P. Emile MARTE-LEGLET. 118. me Nationale. Tourcoing. Tél. 18.88. 

ROUBAIX 
M » V" Vlct ALKENBRECRXR-HEIM 
A 9 h . église St-Sépulcre. 

M Charles VERHELST-MORNIE 
A 9 h., église Notre-Dame. 

TOURCOING 
Madame Gaston MACCTO-D'HETJLE 

A 9 h. 15. église Ste-Anns. 
LESQUIN 

Dame Marie DtTPRCZ (Sceur ANGELE) 
A 9 h., église de Lesquin. 

FLER8-SART 
Monsieur Loul» DEWIERX 

A • h., église de Plers-Sart. 
CROIX 

M"" V»« Augustin HOUSET-CHATELET 
A 9 h., église St-Plerre. 

On nous prie d'annoncer la mort de 

Dame Marie D U P R E Z 

e n religion Sieur ANGÈLE 
de» religieuses Franciscaines, décédée 
k LESQUIN. le 11 décembre 1938. dans 
sa 65"" année. 

De la part de : 
Monsieur Emile Duprez-Derytére st 

-a famille ; 
Dame Angéle Duprez, en religion sceur 

Marie-Julie, de» sceur» Saint-Charles k 
Luingne ; 
Madame Jules Duprez-Desmarcheller 
et sa famille. 

Son service aura lieu k 9 h . 1» 14 
décembre, en l'église ds Lesquln. 303d 

On nous prie d'annoncer la mort de 

Monsieur Alphonse GHESQUIER 
Médaillé dn Travail 

de 1» Maison Dassonviiie-Dubar 
Ancien Combattant 

Epoux de D a m e Marie D U F O R E S T 
pieusement décédé a Tourcoing, le 12 
décembre, dan» sa 58**« année. Se» fu­
nérailles auront Heu le Jeudi 15 dé­
cembre, k 8 h. 13. en l'église St-Joeeph 
(CroU-Rougei. Assemblée k la maison 
mortuaire. 39. rue St-Jo*eph. k 8 h. 

De la part de : M»« Alphonse Ohe«-
quler. son épouse ; Dame Germaine 
Ghesquler. en religion sceur Ste-Marte 
de la Visitation k Tournai : M. et M'« 
Maurice Tremmerte-Ohesquler et leurs 
enfants : M. et M»« Raymond Four-
nler-Ghesquler et leur» enfants, ses 
enfants, petits-enfants et de toute la 
famille. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 291 
K. Marte, p.r.. 118. r. Nationale. Tg.T.1588 
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etater aux Convoi 

Monsieur P a u l BREGETZER 
pieusement décédé k Tourcoing, le 12 
décembre 1938, dans sa 33M* année. 
lesquels auront Heu le Jeudi 13 dé­
cembre, k 8 h. 45. en l'église Notre-
Dame de Couolatlcn. Assemblée. 332. 

e de l'Yser, k S h 33. 
De la part de toute la famille. 
Le présent avis tient lieu de faire-

part. 78314d 
Devacht, P.F.. 80. r. de Gand. T. 27.59 

7S31Sd 

Vou» été» priés d'assuter aux Convoi 
et Service Solennels de 

Monsieur Henri F L E U R B A T 
pieusement décédé k Roubalx le U 
décembre 1938. dans sa 8 2 - aiuis-. 
br? i"™ 'iT.,' ' U U '* , e u d l 1S <"«««-

? « « , : b°U'""« «-ooeyST'I 
De la part de toute la famille 
Cet avis tient lieu le faire-part, m a 

Pompes Funèbres Générale», RonWtx. 
lTT0»6jn 

™n,°.U' VT " I** <"•—<«• »ux funé-rallies civiles de 

Madame Georges G 0 D D E F R 0 T 

née Germaine T R A N S I E R 

?9<3»"1^.n. T o u , J ° l a « ' 'e 12 décembre 
1938. dans aa 28«« année, lesquelles 
auront lieu le jeudi 13 décembre, k 

maison mortuaire. 
14 heures 45 
s « L ' " M m b l é e -

i .r"e ^f* ''sjidres, k 14 h. M. 
aura lieu au cimetière 

famille 
L'inhumatl 

du Pont-de-Neuviile. 
recevra les condoléances 

De la part de : u. George» Oodde-
M»« Huguette Oodde-

et M » J.-B. Haeck-
7*. Meernout-Dohern. 

et M»» Albert Tran-

froy. H Q époux 
froy. sa fllle 
Nutten», M1 

ses parents : 
sler-Debels et leur ni». . 
Uni!» Qoddefrov-Leduc et leurs mies ; 
M Maurice Ooddefroy ; M et M— 
Gaston Duterte-Meernout et leur nia. 
et de toute la famille. 

Cetavis tient Heu de faire-part, m 

Vou» êtes prié» d'assister aux Funé­
railles de 

M. Alphonse V E R C A U T E R E N 
d*c»Mé à Roubalx le 12 déoembrt lffSB. 
dans M 50* année. Lesquels auront lieu 
le Jeudi 13 courant, à 14 b. 30. 

Réunion à la maison mortuaire. 1ST. 
rue de I*Epeule, cour Lampe. H, à 

REMERCIEMENTS 
ET OBITS 

Madame Van Meenen. son fils 
toute la famille remercient 1 
ne» qui ont assisté aux funéraïlli 

Monsieur Fernand V A N MEENEN 
ou qui, empêchées, ont exprimé leurs 
sentiment» de condoléances. 11988x1 

Monsieur et Madame Théry-Dupont ; 
Monsieur et Madame Théry-Delbarre : 
Monsieur et Madame Catteau-Thérr ; 
Monsieur et Madame DumouHn-Théry: 
Madame veuve Théry-Dupont : 
Mademoiselle Hélène Roget ; 
Et toute la famille. 
très touchés des marques de sympa­
thie qu'Us ont reçues k la suite du 
décès de 

Madame Fidéline CASTEL 
adressent leurs sincères remerciement» 
aux nombreuses personnes qui ont 
ssslsté sus funérailles ou qui, empê­
chée», ont exprimé leur» sentiments de 
condoléances. 1I97M 

RADIO-LLXbMBOURG (1.304 mètres). — 
8 h. : Concert anglais. — 11 h. : Disque* 
demandés. — 12 h. 28 : Minute des enfsnu. 
— 13 h. : « Loisirs et Jeunesse du monde ». 
— 13 h. 30 : Chant par M -M. Camplll. — 
14 h. : Concerts anglais. — 17 h. 30 : « Le 
passe-temps des dsmes et des demoiselles ». 
— 18 h. 30 : Informations. — 19 h. : Inlor-
msttons : « La voix du monde ». — 19 b. 40: 
« Le» plu» de quinze ans ». svec Noél-Noél-
— ÏO h. 10 : Concert varié. — 21 h. : Théâtre 
avec la vedette aurprlse. — 21 h. 45 . Con­
cert :Mélodies d'E. Chausson. — 23 h. : 
Information». Danse. 

LANGENBERG (455 m. u, 100 kw.,. •-
12 h 15 : Concert varié. — 13 h. : Mélodies. 
— 14 h. : Emission enfantine. — 13 h. : 
Variété». — 17 h. 30 : Musique de ballet 
(Gluck). — 20 h. : Musique populaire. — 
21 h. : « Musique de Noël » : œuvres de 
Bach. Blber. Buxtehude, Pacheibel et Schoop. 
— 22 h. : Musique viennoise. 

NATIONAL (1.500 métrés. 150 kw.). — 
11 h. 5 : Disques : instruments. — U h. 50 : 
Musique de chambre. — 12 h. 30 : Quintette 
instrumental et chant. — 13 h. : Radio-
Orchestre. — 14 h. 50 : Musique de danse. 
— 16 h. : Service relirleux - n i . : Dis­
ques : Films. — 17 h. 20 : Musique légère. — 
18 h. 35 : Concert instrumental varié. — 
19 h. 45 : Rsdlo-Msgazine. — 2C h. 15 : Orch 
— 22 h. 5 : Orchestre militaire. Trois chan­
sons classiques britanniques. — 22 h. 45 : 
Conférence sur Clemenceav. — 23 h. : Dan­
se. — 23 h. 30 : Musique légère. 

LONDRES REGIONAL (342 m. 1, 50 kw.). — 
10 h. 45 : Orgue de cinéma — 11 h. 30 . 
Musique Instrumentale légère. — 11 a. 50 : 
Orchestre. — 12 h. 30 : Piano. — 13 h. 13 : 
Disques (flOte). — 13 h 50 Récital vocal 
— 14 h. : Nouveaux disque». — 14 h 40 : 
Récital ln»trumental. — 15 h. : Concert »vm-
phonlque. — Il b. : Piano. — 16 h 30 : 
Concert Instrumental et vocal. — 17 h. : 
« L'heure des enfants ». — 18 h. : Musique 
classique. — 19 h. 45 : Musle-hsll. — 20 h. 13: 
Concert Instrumental et voc*l. — 21 h. 15 : 
Spectacles gais. — 22 h. : Danse. — 23 h. 30: 
nuques 

J ' A I D O U B L É L A P U I S S A N C E 

d e m o n t r a v a i l c é r é b r a L 

M. Charles Qulnel, 77, rue des Martyr», 
Paris, écrit : 

Je me /au un plaisir de reconnaître «rue 
votre Ovomalttne e»t un produit réconfor­
tant et exquis. 

Pour un nomme 
lettre» turmené par un 
travail intemi/ rien nr 
vaut l'Ovomaltine. doni 
t'ai pu apprécier les 
remarquables qualités 
qualités qui m'ont per­
mis de presque doubler 
Ut puissance de mon 
travail CérébraL 

Et voila. 

Les surmenés peuvent voir leur état 
rapidement amélioré par une al imenta­
tion plus rationnelle. A notre époque de 
vie intense, l'organisme est une machine 
qui « rend » beaucoup et qui, par consé­
quent, doit consommer beaucoup. 

Un régime de suralimentation est sou­
vent difficile k appliquer e t 11 risque de 
fatiguer l'appareil digestif, alors qu'il eat 
bien simple d'ajouter k votre al imenta­
tion habituelle une tasse d'Ovomaltlne. 
Ce fortifiant énergique contient les prin­
cipes actifs du lait, de l'œuf frais e t d u 
malt d'orge, judicieusement dose* e t 
entièrement assimilables. 

L'Ovomaltine vous permettra ainsi de 
résister, k coup sûr, au surmenage, a u g ­
mentera votre puissance de travail céré­
bral ou physique, sans TOUS astreindre à 
un régime difficile et rouvent préjudi­
ciable k votre estomac. F. 

* Feui l leton du « Journal de Roubaix » du mercredi 14 décembre . — N" 7. * 

par 

Quand 11 fut parti, la jeune fille vint i froid, onnemi des impulsions îrralson-
rejoindre sa mère 

— T u ne m'en voudras pas. maman, 
de l'avoir ramené encore aujourd'hui ? 
J al pensé que cela te distrairait... 

M " ' VUlon-Simeuse arrêta sur sa fille 
un long regard affectueux et un sourire 
énlgmat lque p i ™ 1 sur les lèvres. Pula. 
elle caressa doucement la jolie tête 
brune : 

— Non. chérie ! T u as très bien fait. 
Mieux que tu le crois, sans doute... 

Et. dans sa voix, avait car se un imper­
ceptible tremblement. 

U n a q u a r e l l i s t e a m a t e u r 

Depuis ce t te dernière journée qu'il 
avait passée i Rochemer. M' Jacques 
Servals, garçon à l'ordinaire de sang-

nees e t qui montrait , e n toutes choses, 
une pondération au-dessus de son âge, 
témoignait d'une agitat ion qui n'eut pas 
manque de surprendre ses familiers s'il 
s'en fût trouvé à l'hôtel Bellevue. 

Lui. dont rien ne oouvait entamer 
l'intarissable belle humeur, U était devenu 
préoccupé, faci lement irritable et se plon­
geait des journées entières dans une 
rêverie sans fin. D'excursions 11 n'était 
plus question et moins encore, au cours 
des promenades qu'il fit par la suite, le 
v i t -on se joindre à d'autres vlllégiateurs. 

Est-ce parce que ses pas le dirigeaient 
invinciblement vers le petit lac de m o n ­
tagne 1 Ou encore la crainte d'exhiber 
a des yeux étrangers, peu encl ins à 
l'indulgence, le produit de ses nouvelles 
occupations ? 

Car 11 faut dire que le jeune maître 
s'était soudain avisé que lea alentours 

du château abondaient en coins délicieux 
et qu'il s'était souvenu — fort à propos 
— qu'il avait eu Jadis, au temps où ses 
affaires ne l'absorbaient pas encore 
entièrement, un fort joli (aient d'aqua­
relliste. 

Quelque malicieux démon lui avait 
soufflé qu'il ne saurait mieux occuper la 
fin de ses vacances qu'en fixant sur le 
papier une série de ces ravissants points 
de vue et 11 n'avait pas hésité à faire 
le voyage d'Epinal pour se procurer le 
matériel Indispensable. 

— Et le Midi ? Mon Dieu, le Midi, 
Jacques s'était dit que rien ne l'empê­
cherait d'y aller une autre fols... plus 
tard, et il avait écrit à ses amis une 
lettre d'excuses, en les priant de ne pas 
compter sur lui cette année. 

Ainsi donc, on le vit plusieurs lois la 
semaine, promener sa nouvelle m é l a n ­
colie dans les environs du lac. Il Instal­
lait son chevalet à l'ombre des sapins et 
peignait des heures entières, sans se dis­
traire de son travail. 

Cependant , quelqu'un qui aurait passé 
par là n'aurait pas manqué d'observer 
que ce paisible aquarelliste semblait être 
de nature particulièrement peureuse. A u 
moindre craquement d'une pierre sur le 
chemin, au plus petit bruit dans la forêt, 
il sursautait et Jetait à la ronde un 
regard Inquiet et plein d'espoir tout à 
la foie, comme s'il eût craint en même 
temps qu'espéré, voir apparaître le sujet 
de ses préoccupations. 

Est-Il utile de dire que le Jeune 

h o m m e n'avait plus de pensées que pour 
Josette ? 

< Jamais , non Jamais, se répétait- i l , j e 
n'ai vu de plus séduisante créature ! 
Pourtant . Je n'ai pas l'habitude de m e 
laisser aller à un enthous iasme Irréfléchi 
et. certes, ce ne sont pas les jeunes filles 
qui manquent dans les mil ieux que Je 
fréquente à Paris... s 

Et toujours revenaient sur ses lèvres 
les mots éternels qui trahissent à son 
Insu l'être s incèrement épris : 

< ...Elle n'est pas comme les autres I 
Pas c o m m e les autres. Josette ? Peut -

être avalt-11 raison, à tout prendre. Car 
il eût été difficile de trouver âme plus 
pure, coeur plus a i m a n t et esprit plus 
fin que ceux de la « vierge du lac » 
comme 11 se plaisait à l'appeler. 

Quoi qu'il en soit, ni Jacques avait 
imaginé de se remettre à l'aquarelle 
depuis longtemps délaissée, ce n'avait* é té 
que parce qu'il aurait ainsi un prétexte 
correct e t plausible pour revenir fré ­
quemment dans cet endroit et y faire des 
stat ions prolongées. Or. ce prétexte lui 
paraissait Indispensable nour n e pas 
effaroucher la Jeune fille. 

< Elle m'a bien dit de revenir quand 
je voudrais, mai s Je ne puis m'autorlser 
de cela pour les Importuner de visites à 
tout bout de c h a m p I • 

Tandis que c o m m e cela . 
< J'aurai bien la chance de tomber sur 

elle un Jour ou l'autre, songealt- i l . Pour­
quoi le hasard ne referait - il pas ce qu'il 
a, deux fois déjà, al bien fait * » 

Le hasard, touché sans doute de sa 

foi ingénue, l'entendit et l'exauça. Dés 
sa troisième sortie vers les bols de R o ­
chemer, il eut la Joie de voir venir à lui 
Josette, qui revenait d'une courte pro­
menade. 

La jeune fille tomba en arrêt devant 
le chevalet auprès duquel il s'était levé, 
confus. 

— A h ! bien, par exemple ! Vous ne 
nous aviez pas dit que vous aviez des 
talents cachés. 

Il affecta une modest ie extrême. 
— Peuh ! Je barbouille un peu pour 

passer le temps... 
— Voyons ce la 1 
Elle saisit le carton et le contempla. 

Son gracieux visage s'éclaira soudain. 
— Mais, c'est très bien, ça I C'est tout 

à fait bien ! Vous avea parfaitement saisi 
la poésie mélancolique et nauvage de ce 
coin. Tous m e s compl iments ! C'est tout 
à fait comme cela que Je le vols, moi 
aussi... 

Jacques balbutia quelques m o t s de pro­
testat ion : 

— Peu de chose... Trop d'Indulgence... 
Elle le regarda d'un air devenu grave. 

puis reporta ses regards sur l'aquarelle 
et leva enfin de nouveau les yeux sur 
le jeune homme. 

— SI J'osais, fit-elle, avec embarras. 
Je vous demanderais quelque chose qui 
m e ferait grand plaisir... 

Il s'exclama : 
— Mais dites l C'est accordé d'avance. 
— D o n n e s - l a mol ! 
Il frémit de Joie. 

elle n'est pas terminée. Il faut que vous 
m e laissiez le temps de l'achever. 

— Vous en avez pour longtemps ? 
Le démon malin, qui tui avait déjà 

soufflé de s'adonner à nouveau à l'aqua­
relle, vint, une fols encore, à son secours 
et lui glissa que, l'après-midi é tant à 
peine commencée, rien ne l'empêcherait 
de faire traîner la fin de son travail Jus 
qu'au soir... 

— Euh ! flt-U. perplexe... 
— Si c e n'est pas trop long, J'atten­

drai, dit-el le en souriant. 
Il prit un air très sérieux et demanda : 
— D e combien de temps, au maximum, 

disposez-vous ? 
Josette le menaça du doigt. 
— J e vous vols venir, Monsieur le 

mal in ; Eh bien ! pour vous punir de 
chercher à m e faire perdre mon temps, 
Je n e disposerai que de dix minutes . 

Jacques eut une moue découragée. 
— Dix minutes ! Voyons, vous n'y p e n ­

sez pas I J'ai encore les arbres à droite 
à terminer, et puis le fond, et encore le 
ciel et... 

Elle éc lata de rire. 
— Je vous accorde une heure I D l d 

là. vous avez largement le temps de faire 
trois fols ce qu'il vous reste à faire I 

Il soupira. 
— Une heure ! Enfin... 
— C'est largement suffisant, fit-elle e n 

asseyant près de lui sur les aiguilles 
de sapin sèches... Et tâchez de travailler 
sérieusement, n'est-ce p a s ? 

Il se remit à la besogne, tout en devl 
Mais, comment donc I S e u l e m e n t , ! s a n t ga iement avec la Jeune fille. Une 

allégresse Immense et inconnue l'agitait. 
— Je ne vous demande pas de vos n o u ­

velles. J e suppose que rien n'est c h a n g é 
dans la vie des châtelaines du lac depuis 
que.-

— Rien n'est changé, en effet, riposta 
la Jeune fille. D'ailleurs, dans la vie d s 
ces châtelaines, comme vous vous p la i ­
siez à le dire, a jouta- t -e l le avec sérénité, 
rien ne changera Jamais... 

— Il y a cependant quelque chose qui 
pourrait changer... par la suite... 

Elle le regarda avec une gravité s o u ­
daine. 

— Que voulez-vous dire ? 
Il n'osa préciser sa pensée. 
— Est-ce que je sais, mol... t ant da 

choses peuvent survenir... 

Rien ne peut survenir, au contraire, 
répliqua Josette, sur un ton qui voulait 
être ferme. 

Mais il avait perçu dans sa voix u n 
Imperceptible tremblement et, sans savoir 
pourquoi, il se sentit subitement envahi 
à son tour par une émotion indéfinis-

blé. 

Us parlèrent ensuite de choses « t 
d'autres, mais 11 semblait qu'une g e n * 
étrange s'était emparée d'eux. Jacques 
avait vu s'évanouir brusquement la Joie 
qui l'avait envahi tout a l'heure Que 
s'étalt-U donc passé T 

UntttrmK 

enfsntlr.es

